ENGELS EST UN « PHILOSOPHE », 
MAIS IL N’EST PAS « RÉVOLUTIONNAIRE ET SAVANT »
En 1965, Michèle MESTRE rédige Histoire critique de la philosophie marxiste, éditions Le communiste. L’introduction du livre commence ainsi :

« Il n’y a pas de bonne philosophie. Il y a seulement spéculation plus ou moins abstraite sur un réel plus ou moins mystifié.

« Plus la construction du philosophe est éloignée du réel plus son langage est abscons.

« La « grande question fondamentale de toute philosophie et spécialement de la philosophie moderne, a dit Engels, est celle du rapport de la pensée à l’être. » Mais où se rencontrent dans la vie des hommes, dans la réalité sociale, l’« être » et la « pensée » ? Nous ne voyons depuis qu’existe la société humaine que des hommes, vivant, agissant dans telle ou telle forme de société. » 

À la fin des 275 p. du livre, il est évident que Michèle MESTRE veut mettre en garde les révolutionnaires contre la philosophie. Le sommet de l’argumentation se tient dans les Thèses sur Feuerbach. Marx y écrit : « Les philosophes n’ont fait qu'interpréter le monde de différentes manières, mais il s'agit de le transformer ». 
Au Média européen communiste (MEC), nous pensons que le message de Michèle MESTRE demeure la plus haute mission révolutionnaire. 
C’est pourquoi il nous semble indispensable de dénoncer l’article que Georges GASTAUD vient de mettre en ligne le 28 novembre 2022 pour le 202e anniversaire de la naissance de F. ENGELS. Vous avez bien lu, le 202e anniversaire ! Aujourd’hui, Engels a 202 ans et 2 jours... Le titre de l’article : « 202e anniversaire de F. Engels, révolutionnaire, philosophe et savant » par Georges GASTAUD est un bloc de plus de 20 000 signes et six pages serrées.
28 novembre 2022 : 202 anniversaire de F. Engels, révolutionnaire, philosophe et savant - par Georges Gastaud - INITIATIVE COMMUNISTE (initiative-communiste.fr) 

Une lecture soutenue et répétée montre simplement qu’Engels reste Engels, comme Berlin bleibt Berlin. Et bien entendu Gastaud reste Gastaud. Nous pouvons mener longuement le débat avec tous ceux qui le veulent. Nous vous demandons de nous interpeler, de discuter...
Nous ne voulons soulever qu’une question, sur Engels « fondateur du féminisme prolétarien » (selon Gastaud). Comme une « impressionnante régression », Gastaud réinvente l’Éden de la Bible, celui d’une préhistoire avant « la défaite historique de la femme ». C’est la thèse farfelue du « communisme originel ». C’est cette thèse qui justifie – approximation après approximation – le schéma « dialectique » du matérialisme historique... À la fin – après esclavage, féodalité et capitalisme – il y a le communisme rêvé... Nul besoin de se battre ni pour le communisme originel ni pour le communisme rêvé. Il suffit d’attendre le « saut qualitatif ».
Le paragraphe que nous devrions écrire sur Dialectique de la nature, une œuvre inachevée de Friedrich Engels (1820-1895), devrait écraser tout un scientisme de pacotille. La participation d’Engels à la création de l’Internationale ouvrière au congrès de Paris en juillet 1889 scelle son enfermement – très involontaire, évidemment – dans le marais social-démocrate et électoraliste. Il serait malgracieux d’y insister. 
